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Mal de Gorge etIV1 ipULàoa les bo q de_
là rod 40 a t .1«>

COuor,,..YYr

FlUIULLETON 3DU CANARI) L'amiral, comme nou ravons
. dit, avait été i eté à la mer avec unL loulet de trente.six osutlerent ut.

taché aux pieds 0.. le cori P
LE CORRICOLO b ici:îc l'eau. Pt, -euo'--

étant trop fa-ble pour la retenir tiui
N fontid, il était remotét à 'lasufc

t. ol N'.FON. l e la Ier, et, par un e fe d'équIi
rlire, il gJétit d re i.4 ju q u'à lau

Le ti fxe If- eux.éurVrI ceointure ; puis, pou.ié pur le vent
. a tutratté parie silltige, i- avait

pAit, vent ecur, e vt -:eet es J - a . .
bes qui 'au1 n.!qe i. e tl% -

L.etedtimatin, il fut ea r an
peler. eteent s vv qi. u l -r:ht l Il i-

. ~ ~~~ . . ..- ptýii tg.liseode Sair.teý Mari. à
Al~ors, ;:mîulbi.e. I te es che- '~1..0bjdd acl-?Ira. A

veux hériesé., la sueur au frot. j11 C:î. Aprtii. quoi. le roi t

reste cloué par la terreur. .etrée tri .m kl da. a ci
Cet homme g t i sort .e l',-au j :- et r a p- r nt sur
.:)a ceinat a, ' l' arcn! am.j(uu au m enIfil.t où

du roi. c'est fe- ndamé de la su âp.iléon lui '6t !ignifier qu'il ve

i:ec'est l'uir:il r o aitiie dispoeer du royauie d

qui la otêe h:: r, 1 il re liNi . e n.taveur de son fière Jo
qh ur ? fe r iUi2elaiut î' 'i t c ice e e h .

chev' ure richagfnt. m r n.n Le roi . N t-one prit la cho-e ende la iwu e c>ue p-.ur a.cr itieo orh•, et :'en rtburca chavm r
de 1nt eue cunt pu
une moir:-re. i Pal'.rme.

E:.n .i'. q retenaeh. C'e nounvel xil utira ju.'j l'ail u

angue die Ferliinaid se brmijt, Pt pin ., éroq·u à i'quee Joe.
c antend ce eri tr:Le r chi him M irai, qui av: l succéd

usque dan liea entrail!es .i i-Ai.J eih ,: ;a i, étant . towih a

n entt : -out, S.t Majeté r:apitaire

-Carrccioo Crcrevint ch.-e'er i Capiodinonte et à

A ce cri, tout le nio-.de.accourt
naie, au lieu de a.etuir, Papp. . X

rition r<ste vi:-ib!e pour toile. I IFtT
plus bravi s e-uveu.

qui, Enfant, 4.maait ce que c e- Qlelque temp: aprè·1 le retour
ait que la peur. 1 a:il d'émot*in P d.1 roi'à Naiples, Ch irreg IV vit v

d'angoisse, et rép ète l'or ire don: é l'y rejoindre; cèui-là auesi était
par le roi d nguverrer vtrs he exié de Ïon royAu.ie. mnai& i! IA
terre. vait pas môme u.e Si:ile po-.r r

Alors, en o c:i 'i'pÀl. . bt'i. réfu-gier, et L v, nait deuarder
ment se ccuvre lit- e.'iciC iho-pitalité à eon frère.
et -giisie ou ement ver-= -S .intr-- Orliïi-lI auassi était un grand
Lucie, pou;"é par la bri.t de w:tr ; hisseur et un ,gran-i pêcheur
mai voil th e terribe . que .l6 au-;r.i les deux frères, Pi Iongîemp-
cadavre, lui a.a'i. e'mnc1ie,.euit -- eéparés, ne se qu ltaient-il plus.
sillage, et, mù pair "a force d'aetrac ettchasaient-il ou pch.iernt-ils du
tion, Pemble pour.uivr. mn. in-u- inatin jusqu'aut soir. Ce netaientî

rier~. p: que parties le ch is' idans 1.
En ce mtxament. -le chlp-laiu pa pi:c de Caperte ou .dans le bois d,-

ratit sur le pont: if- roi P'rjete- dan:- Pereano, que parties de peche · au
sea bru@. lac Fiairo -ou à Catellamrr..

-Mon lè:e I mOn be-e' écria· . On rappelle la grando teadre-e
t-il, que mé veut don e mort u i dn Lo.ui:s XIV pour-Mijneieu.r. A
me poursuit? ser indifférent .pqtr La f-mme, a:.

-Une sépulture chrétio-nn, ré- ez éggï 'te enver; ees mcttreesso ae-
pond le cbapelaiac.. s3z sévère pour-ie enfants. Lonias

-Qu'on a lui donr.e, qu'on la j XIV raimait que Monsieur, et
lui donne à l'in-tant mé:n I a. cette amitiés'augruentait. disait-on
crie Ferdi nand en 'se précipiiant de fon indifférence profonde pou-
par lécoutiiile, afin d"n Xl'r) v'oir .tout autre.. Quelques n naget.
cet étrange epectacle. avaient bien de' terpa en temp.

Nelson ordonna -de tmttre une paesé entre eux.; mais cea nuages.
barque à la mer et d'aller cherchor s'étaient promptement di«sipés au
le cadavre; mais- pas un matelot soleil arJent de la fratern'ité.
napolitain ne conse&ntit à ce char Aussi, -le lendemain de la-nuit où.
ger de cette nilsi:on. Dix matelote mourut Monnieur, p-r;onne . n'o-
anglais deecendirñât dans la yole sait. se riequer àaborder le grand
huit ramèrent, deux tirèrent l- roi, qui, enfermé dans soiñ cabinet,

-ctdavre hois de 1'au. La cause du *',.bandonnait à la dotuieur.
ircîgar.le fat alors connue. "Enfla, dit S.int-Simon,' réa-

A peine avait mà tir6 dii coup a
rie f(iii, car la chasse que préfératir
Sa Mejesté- était la chise au If,
.u'un seccnd- courrier arrivi. Ce.
lui-ci annonçait que le roi Char.
Is-s IV était à toute extrémité et né'
cessait de demander son f ère. -Il
n'y avait plua de doute à conserver
sur.la situation déeispérée-du ma
lade. A usei, le roi F'erdinand, qui
était homme de réeolution, prit-il.
aussitoi son parti ; et1 comme les
cotrtisans attendaient i.e. premiè-

tame de Maitt'ton ne isqua, et res paroles d:oiu Iuur
trouva LouiX[V le ner uu vent, visag.i @tur ses ptrn
lu jarret tendu, et. chantonnaut u n -'leu i fit il de n
prtit* ai r à'p r s!t,,îîi.' frère 'L 1 ta<t 111%4 1 1tt.~:

Nieilie choqe il peu tir devait HP' il nçt V'eêt )lu. S'il
paas'er eintre Fer.iinand 1-r ët h àar· nola lui ferad-il que
lea IV. Un i partie avait ét6;*liêé ne 'est p -,l e o,ë

enire les dux. princ pou r aller voir q.-•w, i.'îîr lui.
chasser ail boid. de .-ran, lor n141 ti el IL

quiau niurt du départ du roi. LUn iur
Chiarles 1\ Ve .rouva l.'t-remeit -Et n aie retlit à

indi4rbop 4.; nî't', comna I aguct. plus belle.
îiîçlarie efavait psr . propre pxpt e - l. moir, en rnIri t
rièncc il'iile- canxir.ariet c't a courrier p i

qui une partie de ch:see reni'eé.i. ChaIrle's IV ét ti.lm
exigea que don frère allAt à Pe-r- .1,a dabülouîr qUE
saino qan lui ;. ce l qunoi F r .1i. (Lu ii profor de, qu
naud ler>ne cocnentit qu à la con- i vatit. avant . ount
lition' que, si.le roi Ch srs -l Ve pair quelqute puit

etaAIt plua . indidpue, il le lui f- E. cEtl nenca.
rait dire. le. nilad- s'y eugaig'a drai pour qu'un. i
iur sa parole. Le roâ embrra-a ,ncure que relle. z

JOn .rère et pirtil. f.ai re t li..u t i-
D.a ila journée l. indispouition .·riende:nain. Q.

se:ubb . s-u td re . qi,-'q ue grav t6. fu.rnt' irang'i,-r~ e
Le (nir ile n avI: • étit fort soi f. j idtiiAld n e,- tr
Iraînt. P'.n-tant La nuit, la rituatluu i'o n ne croi,- ~

pra -Iictalemit -q.- Xur b Ferdinand a-:ai
l ix heutre.. titi ii, on e pé.: Ae ch.:ue b.rt n

n .nrI - po rt-ur d l.u h·ttreý d, Iou v .yait ftir,- i: r
.a duth,-'. .de S.I-Frorda;1a. -Ah I Fi m%,n pr.

lutle annnoçi t. aul rtli- quel. 1-i tA, quo d erait h u m
oula t e:i-br.éeer une dert a l troie-igru jour.

(i r Mon (ntrt, i f.. dt qu'il rewinr -id rnna uin co nv'
,-n out la.te. I .. ' cou:r t rarI . . 1 -' d ii p* ur tr

Cn a.M St NI 4jk-..té in ai t h t to-ute j st
Vil! ;.rour ·e i-ar i a ciw. - l Qu. ' ut, r i
roi p it 'a.lett'e., la' déca< h ta, et, ÏM roi Sa-,o. avr.

vant biru entab! ment le yenux aw tcrr. no cice ;r

h ! ru Diu l: mn D.. 0a vint, i jour. a

u qala ! ll p !rilme ci n ln

Et. . commichaup, prenant uÙ-t ', que , "
igUre dle circon-tan, al.anrigeaj<i t mUrte.

oran $ Ivinge lu idui ilu'l p>nîz val t : ouq ie vuu' j
-- 4i a - co. li n a Il reoi a Vec cet tranuqliqille a là

icc-ent.napt'-l.in dorinet ~ nitinua,.nt d.. î. t r
re.ndre.il'epeiti.n J6 crois q il 4tes, "l:e n"e rtira

yat *.ucouu de<agiératior· drgi' la quadrilb i-r d
:e rapl. rn gîr'n rus faitî. Chîas.ne f.îpenmpfe~rre d:.a:
l'abgrrd , m i-u r nbuit. O n il y eut le plu ma

verra. rerntr.a ch',. lit lit

Les courti.; reprirent leur fi- ma.r-.
ure hnbitu--ie; *>o arriva au ren. la .annibilit• e-t w

dez.vjns 4t l'on comença à cha. rr rne.. -:Jro
Sder Écri

*Pour tue &gi&ti>îjs de 1 gorge,, de& broncho. 1ti il vffl r1- 1 A . ~ VU iraII pro"'""
et 'les rouboma.n mfl'pIveqýu.l JAA6 L. .A~.AA I

. A rMé do cett
I'endroit de Psa pme.
le roi Nasone nvÀa't àîlt
collents. mouvemente !Ut.
une pauvre fmme, d' ta Il

venait d'être condatin. morrt,
partit d'Aversa sur«l'a -I d['

vocat qui.l'avait défnd . . vint A
.Naples pour deniandeir ir 1ls

chûogiace de son mari. C'é, hi
faetii que d'aborder le r"l tijourS
courant qu'il était, Pi . ':

.cheval. dang les rues et Flur lem pli

at
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'I.s~ (~Cî] I. otio I Pin. Parfi i me qi

J I'11C ~Cll~fLlée

M. x.. 'r la Vreille dle Nc' ,. Jr
,~<~erU~. L.IlCdc Sina .aut, rhez

lu ;Fe Une surprise àla in . i*i

Laï

té

Itt, VJ >

àa rivrîe-Dczpe d'ici. espèce de
->yr:en, avec tes marchandises volées.

qnd il ri t. Pa t il l'V

-. 1%.. filiq, MlA lii ;>'V.,a . /... e tut, i~ : i tf1.** . .t V ,v

t ~~~~~ ~ ~ i titi<dlr4fli: cl»r *I . dli lruv i

nIe tit de1!IýI. i , :r~r-i.

'hi. ( 111 ;Vrrxîith 'f. . i r"..

i.6. plAi 't-. -t -'A ilpisni>l<. Ki .Xê A2j t-12f ix '

.).a îl e. r'' i~. &rr ;l MOU-
iri' nil. t, i. e dikider a se jiain:-
r- Eti roi. Li. îi:îuvrelý Mère épuisa
j 1~. 1 â -rt*ùrn'r rebouos avant

*le: v~ji.àcttte eX'.réii'.é. Enfin
f.r..'r;~~~' -e.'l~~I é:i Q ii. I eut ilitt_ iii yen dealler plus

r 1i ' l; îr~i ài il ~ t. 1. <i.r ie de C... vint
1 ~~V'*.. ~ T-t-.i;rt, liii'. -r- .ie-jeLt'r qix pi d de Na o;: len 1f
rî.- ., ~~.~-ltr r était rêwLi à Ii. dýrd j ustice p:'iur Plle et par-

qui ntrii- il autr linflý. Le roi rçtl
vt.itljl. ifL :ir' -ni.a I.' ne ::ét qu i ui pr&:e<ntait la muar-

u'.V c.le' r iN.% ii, K-.ýa *vJrîý- de~ C... et dH.nQ laq uelle étaient
~ifî1I-~-f ~ ut~;î..:~-îg.•sler: détails de la gestion

'tiîii't~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~~~~~~p" rrrhf r :.~. ,v ' V- .*!tt j~4j 'dt do~';trA r.îî v~' ; puis il Le rit rendre-

Ille? . lititl dlevait mnter hHti'' . ,.r- - .<~ n n r àa1î.,r'. 1 V, iý df t:u-î - hi ýitrjati-)î~ des chose@,

d-' J .4 sqi'IIFA'Ôt . : 4- 11 illi ~ '~'~~ t't c- détails étatient de
flu 'I "t .L:f V' I - v érité , p rit u n e

~*" . .îi:.t." et. .rrvit:

;trJI. :% 'IU U., :plin qni ~ u.;..., .. .~-. f. làtuir.rî del figlio gische

:~ l . *.raté, lob IA1iýiSa ft .tt î.î' rrb r l .u1 et .:ir t'arr~ d:.re. di hD t,~.' iu<stn u ivra la mire."

!é!~ M -â ~ et Piendorrnii. KIIl. t i .té ni P!i "l' n d sî; t fi'~ M* "t. î Tknýt , 1*~ fi* i t.
M . firi îfe~ If ~ ~ DI N'OEL

e.dOIpuig un <j unrt f - .'r1tîî'.î c lî.i'. 4 C * ctr:î ilt tte.ir f 41u qf~ gt às à h ~r~t iutu e 'UII~penn em

dbur I- ~'ltq roti rantra. . qui» lie ctlnj'r:~" il' - du -ù *qr.i"- î' e f~tr, C f t de _NL.iëI pour publier eun 'numéro

etC.~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~~~V cemr * lè éd.i.i' ! .tn-tiriti"'1i Vii '.CCnt .'tthC~Qt.-It aitt* te. Noien avns deji rçu un cc-

tait q.' l'h t< le nombre, j p nin f ats, mi a
J do etI (fA i e. ni 'tie ri-,iiv rt j'ro l. I jr'qU li i<e pjpitiea.t fanfi contredit i MM. pohinr&

f:_ov '' t.'îppls o ru . (aht rîn'n e7r t% j! '1'r ir.~ .~ I i>. 'nu'i ditu- j-UIl,î llu[33ne ý tStte. les édtt-uts dalé8and.
ille la -ri i. <î Il étaiL donc dane.' toi ; la îîati;v e pomtnm;'t i ur r I;- , utra e lu ré t ~ ~ ktPlT ittqie tpgalq .

%' .i itr.IeCuî dè mlt,ères, qiiiihté din papidir, mie.,
I la de faire c pub.te de iiiui jkili au. Canada j,4hqula pré-

16AIie rentan K% jqeliýv V ý :ilï: :SîîdMN~Let .~rmntc u

Il mppiquvr e mi' .1W (u pw' a vra3,uiee-tr pý'nîfion Cette belle publication- cumpt end 52 paCes,

a vo)liluq la~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~~~~~~~~~~p~e r (gjé P(,n (eviiriil!ia;!iiiieqiîtomeatelèr2e d _ f.usletton. pluti-urs nouvellus 'icW..

m'igAI.j '<% eign (ti'appon n 'le jtl t<P ttl i'f~ é ;.re dui.itj: ti l î i t e u -ýe l a I potr>-. de la musique. etc.. etc., potr 1e
%il rA prix pi rsqj-c r;dicule dec 5 Cts.

*li .gtd~ 'v~ôuneâurlaiî niéj atinntit ~ ~ii, eLa':îvat ~a~iîl'aw~n fiio. et es retira En vet ît datn tous les d. pots de jousam

lie d'ioI<:; ui.vyitls lu la e6 êhp rtu. <ic-tioin dié -1 iS0rreîtt'. où enll:av.lii une petite t cat -"les edittiuis Nao 516 rue Ciaig, Mont.

del saqq tj, ji mortait defa d 'in'ro- r''l L ic. t- - Ci .1d cAfi% n i l~ nrCiii
POhrO tla il-lit doucement et il 1u avait ci.tý amc I l ir, lui , Au bout d'ut, fin, Ili petite veu- -ýo

C PYéCtiitîi~ i~i~ide 10 >AHil t atir d~ iiiref't e Ii ptîtuîf, '-in nliItqUi ill.tl touit à coupl ; et, tân- 1N*E.L OC
* rob~ srsonmilalu, t,~. ui' vlr:ît~ uej î~~ <~le file meinait à %plî le vous srpôit procuriç par l'emi

41n1lbt dri.ad !ne(' plam lu1i, et, lt i.imipii a .iei l iflvljý li plai dit Célèbre Vin de Ai
-&atd xibi" .l'ô lq L ~ r< eu tm i o.ta i "" d riît rî On la ulèe. "e trou * tlé u e pl m i i. dela fem mre teneunh Si raoc i pé aa A jr ,t au n n ie u de Pa rfi i? i .
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MONTidEAL M 1) G. *S d'annees iç .. J dev.ais. c'cir là, -al-
... __ch&&.er .évi

t
ou:r c la P'tite Josette

.Lutr.vmus :.dir...-ceaît ru. b.-Onde
une l e !acret lt benj faîte ' ... pa-

.d l-ae.:. c etar. la plus c h utcte de

.Nos aýonnés et no0. agents qo r tliaor.
i lA alè f~uait le tralil, j favais

pniés d-eprendire note qu'd l'annriir.; esaorfttl rugtjaas
pr 'h *.-.:ude de:e fitti vers heures, ce

novis t'acceperois pius, en p e: so0-la, j'n cuis u.n peu pu> de;èche

ment, que les de 1, .%; r pouavoi, arr.r a.tcms, car de
. î ~B 4upk;::. i: y ârit pias

et 3 as, canadiens our mnricans.
m.ni q e q atre lieues d: di<îance

i Au.cita: le beU¡:e termmée.

LE REVEhLLON MANQUE meV. rh.r g c: en u .ej :- ce a
P -n h, u:ejumecnt, b.at..he! m

m Z c it7,'y en avait pas a vingt lieue!
.ONTE1 DE. N eg pou: s r raitecr avrc.. ce ni f ix pla

- - . lor g. et me v« la en route.

Le :c et a:: piq.unl. niais ça n'al
sai' rien... tape to,) j )urs ·.

mi'uéeais as:is dans lf.mnd d'mori
;ceo:, 'avais laissé .1lu ache aller

la s.a vuise. et moe j fumais-cornmi un

savare en trair d'*fàre sa sntte mano
tout d'un c at, r-i: a ch vil artnè:t
nt, j essaye de l'faire avancer, pa.
moyen... J'myeandi:: Q.aîesqu

Ce soir,'à, c'était le Pèrte Lafarci Peu'. ber avoir ? etj vi pour débat
ou pbZtnt L'Eduq-,é (t:-I q se yap e- quer....qrrand ça m'enpo.ig-e par le

laient les gens du viliage de S:-L i ) ollet. tne grache en bas da berlot
qui fiisait les frais -de la - r-el/le . e, v':a qu'ça met à me trai tcr sur.. a

contes.-Car le Père Laf.irche étai: neige c.omme on f.rait d'anne pcch
connu à dix lieues a la rorde comme de.
le meilleur conteur-en outre. i! avai• J'esaye d'm'deéger. pas moyen..
beaucoup. voyagé et p->stédait un îet t'plus dûle ! c'est qgy avait per
assez bonne instfuction, ce q.ii le dis. sonnje en avant d'mo ;jfilais comne
tinguait dis' autres -habitants de la ki -poudre.
place-et lui avait valu le surnorn de A quelques pas ci avant, il y
"! L'Edqué. .avait un tronc d'arbre, j'w dis " VI a

C'étai: la veille de Ncèi. ar.:ne planche d'salut... empn-.-nons-
Pendant que lei grands. étaient al.: · J'arrondis les bras pour l'cm.

lés a.la messe de minuit," les jeun puigner... trrrietx Iv'l i y pas qu
ressIient et mon père, pour nous d i- a toacht s'en vient avec noé... La
dommager, avait invité le Père La- souleur me poign. !.. j'rm'évinuuis...
farche pour -le réveillon et en me rine Ce n'fat pas ln1g... car des cris
temps à faire les frais-d'une vîeil/e de t flrayan!ts m'font. r'venir,'j'reg.rde..
conts. Banne Sainte Anne, que j'm'écrie

Dès qu'il furent partis, nous nous sauvez-moé, j'vous p iromets L. på .

EN VENTE PARTOUT

i.
...............................................

CONTRE LA GRIPPE .PREMEZ LK A MRA
BAM ' -

groui imes autour da Père Laf.trche et
loi ci. n ndlines : Pére, un conte 1

Comme le bonhomme-étain ver

ve, il ne se fit pas prier.
-Quel conte voulez-vous-t'y, tues

peticts ? dit il.
.- Un conte, un tvrai coute de Nce 1

s'écria le plus jeune. de nues f.ères.
-C'est ;bn, les enfinte, ouvrez-

vu * "s reilles. et pas d'brui, ··
arc'q e Lafarch L ne p.lpas pour

tes aurs, dit-il, apts avoir seconé les
cendres de sa Vieille pipe toute cu.
cîtet dans l'.tre.'

Atentiou, 'i% :... j'vas voLTs en
racoi'er atnce rå.huse, ue cpti m*est

trri.yk I.i-mo du temps que jetas

leU eCsse.
O.>f!... eul'.:t q-:'., y.penser les

p nis de ia -e se r'dr.crsenu comme
a.es cIOJ.is -

Il.mn ... C'était la veï le de Ni ê.

• peut hen y av iar urxc q:arantaine

1
r nage. -Autou de noé, en' rond,
dansaient des qudclttes...et plus quça

: plus. ça. 'trè moussait.,
Mes vieux 1... j'étais jusîî tient toi-

bé dans la ro- desmcudés P-titfri,
qui À c que M. l'Curé m'avait racont 
quils av i.-:nt été condamnés pdúir
,ept ans àirevenir sur la terre, i cha-

que veille du j lur de N . danser.
parce qu'un- isoit, un voyag u étaii
venu demander a. couvert. et qie per-
d.int la niuit, ils l'avaicnt assassine.
àin d's'enparcr d'l'argent qu'il pon é
iti. Au tremie temîis, l'année sui
vante, le di.able les avait entraitiés et

d'puis c:ctnps LA on les avait jamais
r vus.

.mcul'nent, comume jvous disais tout
.lheure. Ils revenaient à 'chaque

veile d: N &J. et malheur à ceux
.ils entralnaien.t dans leur ronde, y

pouvait s'cowpte <tCt Comme tint.
Aie ! faut pas aller si loindeux

ans avant, le gas Clii ti, le r.vcu dii
bo:hommetiii S. Ooge. rvait é:t entrai-
ne et ni-.t.in, on avait trouvé mon
g iUard. la éête si parece du tonc, les
ve.:x sortis des orbitres. Vecume a la
buche et :out l'corps d;chiré par
leurs dents.'

Vous pouvez brn penser ai- jéii.
d'anne bclle compagisme. Pas un chai
fur la route... Mais arne chance que
j'avais mon capulaire... J'étions sa u

Pendant q''mes Pcitfurts s'tiémom'-
4aient di plus bIe l. et (si..yaict.t de

'étotf r, j'mIpasse.la i ini en 'da
d-ma chemise. j'a c mon scapulaire.
et d'un clin-d ri, j'Ie lance sur eux
autes..' .

Chréquiens ·de chitra jent. v'lan...
1-a terre -'irouve... et ils disparais
s Pt en Icha:t des .acres... J'ai b n
entendu sacrer l'dnihommirne G ru 4:,

js'frman du chanu1iicr ousqei j tr.
vailiais...c'érat rien au prii d*ccux-'i.

J'm're-eve et sans compter meuts pas
j'm'e-nfuis toutes jambes... b.n réi -
It d'ne pas al'er aèveilltiner... Sans
marchaînder, j'emb rque dansi mo
brelot et hue , la Blan h:. j'f e dret
chiz nous... J'me déshabi le, et au
plus viie j'me couche... Faut vous
l'dire que 'en ai dîe malade pendant
qinaze jours.

Pardessuis, mon réveillon fihmbé !...
L'l-ndr*inn j conte ç t à mon l êîe.

qut'y dit Mon fi-u ! c'est à cause qia'
ti'avais'pi, été à la me'sse de minuit
%i tu m'avais écouté, tout ça s'rait pas
-arrivé.
.'Drpuis, mes enfants, y. en a pas un
maudit qu'y m'fra manquer la messe
de minuit...

J'vous le passe ui papier ..

àL Ire , Ifartc<he raion ". 1 1 Pure et
s'dit ien, mes pctiots, tich

ontetnts ? Oa
Nous. ne pouvions p. li ndre

tant la peur nous J'ralysait
Nous pimcies la ftiite,.

Liafatche et tous %el contes.
Pour ma part, J'en ai Cr

iting -mois à 1 ver.
-A.iinables lecirices et ICI,

.tt'rn di nind. & pas davar.
Je. vous laisse,-eni vu

un bon et j yet:x rév. titi
réveillon canayen.;. aivat. -
ourtires et tartcs la t..

et un hon Verre d'1h.m1
E Vous. chères lectriCes -

ques cadr..x., c t par dcsý
chut I -un gros l>ece.n;
\l: votre... chéri,

Mo.,teal, 20 tf~

RéformesLie
DC nombreux caiil

licu datls le persrine dc
*MoîntréaI. i:n cas. an
peincipaux q .i prendL(itr.
ja-ivier p;ro, h, in:

Mi. Laislace Iléiebnnie 'a:

m:ni de M. Jcitebirn.
M. A. Prévotyr., enr rew;

de .Mi. Cylanreste.
M. C. Montour, en irJ

c M,. A. Idrît
M. Hliic ToiiIa, ei in,

de NI. Sile Possible.
M 1 Nequetan. en reir;

de M O. l.aIIa.
Fi P: vitutcen r.ump[.

.. M yeux.
M. CissC Neityiv. cri rei-.

de M. C. Donque. lOmfair

Noys dnnnronn le reste r

p-u prochain nunero).

Par télépione.

Esr-cc Lij -c
-Oui. Qui parle
-. lavigne Pourquoi là 1;

elle comnme la dynamo, du Ï;.

-- Sais pas.
-P.arcequ'elle faittait de.

tions à- la minite.
-lallo. Quel est l'oiseat ' :

semble plus à unc ruche
.. Sais pas.
-U;ie autruche

POUR TOUTES PLAIMS
ET BRU LUhES

-nusez u di Célèbre
guent de Pin Pairfum.4v
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fIutiisbz' ue POnguent de Pi Pa
80SONNET iens marrgeru, ma MORT AUX JUIFS

iDédié à R.de 1.)

Sne, mince, incomple-
tait à peire rose

petit uýt
LInveinitur prend le clien et lui

s moutarde snus 1-a queue

-L:isse faire; dit il, dae zinq mi
nuies. ton chien margera de lia ni -

p puis que.je I'arro'se, : rde.
es: rouC et min'.A laid prs cinl minutesle chin se mit

se lecher le p oýterIicIr coi.ne de
Koge, à 1heure s L esIl

SCoiîeuus hùc. .

le Iose .h Alh ! di% L'In.vemecur. j- te le

:idiýais bien q:c t.in chien innera
Je 1.1 m i-ade. l'.ie . pie · ·nt.

.bis.. ptis amet.hi'te. P Isap s quLI,.s iastants d'un
S1rhir, enfn, dans P2i,. e:cnce maq leur:

mou beau nerc sera bicu . -lB n. dr:-i. j suis presse, je vais
tii'enI mc a.,er. lka il r d Inc. .

Quand je dérmirii. tnstei:CifC érf!h ~Is
-.:d u:ci ne re : : pas. l . e

s-u- hribe, eu pr.ne au vt:r. cm:-n.t(pou tan ,i;n d*s n renidre
M n beu.: ner. sera vert.

i a u tre .i so: t'ur. C est bien, se
Mfs.at: t. iia:vei .e.r CZn Z e voten,

Chiens Moutardes il · un n.

- a. lc nche soir, 1..:rcis

'!'RCoch. 13 decemnbre rend ch son ohin 'l Inx e et

r ce pas, CAAR que les p ir di: b--cii

cierce on-01 n. id:e'1v b de, tu : c y
MCIC On U out arie, toii aussi?

.ne ? Tu ceras 'e pre rer a m m

Sn.-e: - O :'' Eh hier. sai. it - es f -u, 1 .re , qu'es

Ce ces rés Qit i Crc.r q:xe ç· un chien mu.:d- '....

Ce ont des chiens. s d' un chi.n q:n : xnge de la
a i u .ch: r' tn zra stiinn:Cs Mouar&es m iu'crde.

Ce a t éenn)lera per.ee un -peu tnai- -L.e m'ien n est pis moutarde, car
ecoute ce que je v.is te dire et t" ver e.

en qu'un rut.Ùcau, Frank o Eh been, s : -. en
mê.~me Pasteur a été trouvé dais s u. :e

Rr ch. . . V -Je p.rier i', car Je rus e q:)'i
: ami, F. E enteur et P e c 1 li'i inarg 'p..j a*i~U

l.Endurci. sdtien:: iês du.ne grar.I
Eu m'o aussi. DO n m' de Iiaii«, La'etirtunie 'V'ln 'les s p

p 'q.utes arè. s et et n ' moutard.: et un pe:i. p c 'au. ça st

-; rend ni- x avec de 'e , u
trois ans que I:vieu.
piles sentiments de la nitt.re,

wt trouver sn am o
En arrivant. selon l'usige. L'Inven

etr s.rra la main à son ami ei lui
: &ant d-s cormp.linaents. T ut 3-

coup, Tint<rrtcnpan: I'riens, dit il
ti-as un r-hien. m'utarde', toi au,si ?

--. Un chin nnfluarde .. iu e u

-Ah ! tu ne c.nnaii pi; ça des
em:es moutardes. toi?

-Non. mais qu'est-ce d .ne:?
--. h bien ! ce sont des chiens gui

mangent de la 4oitarde..
-Tu radotte, mon cher UInve

a p . A'n-s L'lautic i
C~tl~uee olà:îti n qu'avait fate

.;n mi
--rens trin ',rui, disa -r il
Lrnv'uinci-e. C'cst bien.

· IEnd".rci prse la m warle sou.s !a1
,preue. puis apute:

-DÎ4 riánf da.'. cinqm nfiuiies, ton
'-im'en en marera d. la monutarde.

Q n-! deurppo:itemen'

Q Ygrs intes- an-, , le chien ait
lict re se 'è her se ri' à faire le tour

ide la naison en se tr.nant sur Ie
derrtr e a l'aide de ses pattes de d-

teur. . . . u
.- on e'.:e e u" j "r.ar vnt I hurlait rravl hin ais

cinl dollars que tpn chicn est un ch- r ela n'em; chait .p -s.de fairr perdr

moutarde. . encore dix piastrs'à 1-ndurci q'i
-lte tiens le pari. dit 1'Indurci. se. prorfimekait bien de n'avoir pluit
P'o ignée de min, témoinsç, dÔpo-s amais affaire ax chiens moutardes

.- A.présent, dit L'maverteur, don
ne moi de la moutarde et de l'eau.Ca PAS E NACÈFRAG3
je ce voudrais pas étot..ff:r ton ch r.ail a Bt .. Jl.n.i,,re ;.

en lui donnant de la mut.ird- sèche, rEuvrt f ore na, ftar, maIR Sv.c Fr4 [i

Tout l'attirail fut a; porté. [' iven . i n'y pi, d avari-x a ' r. teir. j and
.. n a et -d x aos Iq rert-r tindesdu ' Qar.

itur <'aye de la moutarile, _i , en 'rc o coir n-it sx f" a ir.

prenari sur e bou de soni doigt"'r '""l g'. '"''" n " *"""
à rue Saait G .bmlel e t vont -erez Crrta'ns d'-

-Àrrne le chien que je lui en i ne r&a pre ire un <a, d'eau à la riandle
serve' dit-il.. . *n Tr4t de liqh ri de choix ei fc

LIEnduci aple le chien on ik. et tablisn n'a lasle chien sn pares! à Mu'::tal.

Il y a en' ce moment un noi mé
0 lirien qui purge une condamiaztnn
. un noi de p. Ison pour avoir publ è

d. t lit-êratire jinorale et le CA
JAI se detu inde ce qi-i'il f.audrai-

.tire à l'individu qlui distrihué A pru
fusi m. d.xtis les rues de Montréal, la

circul.aire suivinte

Q U El1..E Eis r M A G RA N 1I F FA.
VEUI. ùQV E J1 I)ESiR!

Ne c 'n ier.t pvs ccite annonc s
coine tout autres. Ne jetai

. pas tette annonce sans la
.ire jusque a la tin

1oururres de t'tit . en re Je ne ga
ranti pas v îalment. Je graitti

- oi- ment,

otir touies sorit s d'ouà'r.;ge l e Fn

ai ile c. e c:mnîne. E.s une

spèci.:e dtas !a'tunrure
o l e :ety:.g. -et le

DÀ. je d bs:r ..à d near lir
tiq.2 tout l'.ana'tîer sit pr leur

donner la sattsf.ictiiqo de tout i
cIn sonfl g uti a *a der nitre faco>n
Si vous etes loin ne men .gr: pas
cinlq cents-po'.ur v s ch ira. Oli n
vir g. ci.q ct pour un c.irs.se.

Car les pr rle . is m1 irc h tuditcs
<tes5. MIU inire or rc ien dICIc.inis

eC r(piagt.e cc:

1 prix ;ui son :res redans Vous
d ainneranbIn pl.is d:. proft

que vos de-penses.

N >'ub'cr. pts gie f jli-in taiiieur d:
* l:~rurrer d: Paris

(Qujil est ch iigant de out l'unver

'Irnt que 1.1 P)lic iasira Li'-cua!r
les immnondces- comrc celle l, on

a bt-au f.êîr: veifr dr.: pfrcffeseurs.

ou :éorgnier le service de: vihn
gCs, Sto., réal sera toujours ute vie

s' u .:feCéc.

Sil'exisite -une ipilitnerie de Juif,
i .tontréil , tic circti'aire doi. sorti

.1,l cai il est, irpos ible qu'un
Chréeien ait ai t pu cotum ttre un pa
reil Cr:mc

En soirée.
-Moi, dit une damc, j'ai l'habitude

dlI tire mes viites quand. le tempb
est beau.

-C'est en effet. plus agréabc.
- Oui, Ct. puis, qeunrd il fait beau.,

es parsonnei que .orf va voir sont
él.éralement b;orties -

VOTRE RHUM OBST Ng
sera c.riaineieicnt guéri par
Pemploi dai Sirop ed (1o8 Bon
bons dé Pili in <sfunie.

rfume.

POUR L E

'Lrsn cet

le SavonD
:s('It i, * 1 -. . . ,. I

I.. ~*j~

11:

''iii.

E N VENTE PAf8 U

EN GROS Ci t-Z

&cCIE

a«fabriq'ie de s i
poer, ponr épiciers, il

gE. B. EDDY'& Ce
fait a·.jourd'hni co ''ne

en e mrni .tèb f an-
tres articlea du miAnie c

La CiE E. 11. Mlli.IJy
donne du nieillour phlir er
vend à meilleur II.m e
accorde un , euonipite ;.ui

dlové que ntes a tlii .

Tél oe su N , i d
où donnez vos commm

-i -- - tr

VOU. TOUSSEz, P eBAUME 2 UMAL s. l boUtll. Pto
-B ,1ý'U M . -R ii M AI



k-rodutt k1raliçaisSe<eNUEcuronnée parl'Acadi-UIm PR Fr. .

.' f.a .r .ourrir

malheur. On a atc d

ano a e

loik. ~1~/3

vT 1

VI A N.A RUE.

,bom-', e d: p .hce.-:E;core un Italien
hil rche á v.:cr les cordes à .inge 1 Ar-

ri.e pli, ici; tu re donneras pas de coups
dJe en an penrdrt l' ni- sse dc minuit. toi !

pESTaONs ET REPONSES
Q ---.. viu par t

zI :r &mMe il cit dit
~;lLa .i 11.1 R- .. r~..:~~

...... . -... '.b...............................

uh . A f! le dimar.ch~ d~l. n -k ..

e e . se a.i:c. ouvrir j

' , t erend-nn p as l.a r

el*u rcn'. <tte a r d.e ? T.a er e t.-l j ~%.- ':e de f..n c Au/ti o

d L l

ung -In d faire eh -.

,:yen reponers á ec.- a n.!.

Ts. 4 : k

c* c-.ktr' - cet.! l . 4I

~otj:~s P €DSin.S.., -

l'àni appel
a Photo Gravures

:Gravures sur sois
-e chuA. d, 6 Z

SI e sC den d.1630 NOTRE-DZaME

d u Mk N MONTREAL 

e bat*ity, d.i** HOTJEL iBlENDEAi
uras . nme - [c .d.i mn .rrr, clc t o .« :

U ie r' e.n. du Canada dont as s al irraa. om-t~ hk. c;.'

la c r. .i;nice l'ét. derni. r

'km ' Un fi>u _. yoi v t elaM face kir.l1 n e e -at

r .. .r del argent u

tînîr.e c orjiczr ic . a .e1 de fer.
R n a venir par .expres.. 8 et 60. Place Ja o.-Cartier

OP drry," . Cela vous don si 1. k

z o nerif n'>i de crédt .

Q ic Pensestu d'une cou'
lt e Lahi e qui charge .ctis

POrrleCuler n ton de pardessus TN R E
. butotis sont comme les

il y en a de tous lesk un .n

Ida.~ . . Y qi1 ,- - -!:;"

LibraiFe FAUCHILLE'

-ts

- Un .z:e en
*e,:-m..n n

* . . C't·l-. fa

k.' no.k* 1.: :'..ktier

eflatN.eur -u

--tk:k ''. k . r nu .'i
T ' .t~. nklt nt- e.

50'YEARS'
EXPERIENCE

"0 
Y 

nR TRADE 
MÀanns

Covaows &c.tcli d dmI P niay
- en fee w ether an.

it ch the

, .- . l cnewpdealer.

U cagIBDadaNew Yqrk

AVIS SPECIAL.
k~ O LT k~

NEL E.T LE UR DE L'A
.nt daller acheter ail'eurs, pouTquoi ne

na n11V.îU nig igia de

dz J. M. CRO rH E, No.
S 1879, rue lte-Catheri.ne?

us y Ir .iverez -un assortituent complet de
*.<.. toute r.orte.

enïtn ts, de cts- $2.

pour denois..Lies, de S r.25 en mon-

Irs g g s cn diamit. d- ýious prix.
e:eIisror so'lide en pj.aqué et en argent.
.s d crava:es, d.ins tous. les genres

.;,i 1des pour danis, d.ns 'es un dèles les

Ieignes et-brosses. - Set de toilette.
-Aicles d:fantaisie,.en argemni soid..

Anneu. de mariage et d'engagement, une
spéc:îi.îte.

Irnierin nt ~ j et kL chve'kux. eni bi~;i knts, en or. argent, écailles, etc, etc.
\ssrilme t c1mpt! d aren:ürts d 1tae* sirte: Biyj ux de deuil.

P% uduic frai ç eses et amlle!n:s, en- b o:se, porcel.une et imtauon de

r i'es de salon, dans lci genres les plus niuveaux. -

J.LV.GR OT}HE,
- ... *****~-7

OhIntànt ont-ils la Oo 'ec110 on l>in iR.1înmo obstinaS,"IYR LE U A UME RH UMAL là,.U 11K.



Pýour wlasim dtr Vie~ux (bItahbe
cen vrair. hý rkiâtrwe. sverw' Le~ Pa stron de Pin. arfil rirP * Prn<lnî~ i~ranç,5g

CODruxî,î(... lir l'Acad
.1.. i.

S r r'.,

LA RE NAIbSAINCE
AU CAN ADA

are .- M. Paul Bourget. . M
Cr (Yr. à MI M. lin:penere, Dou.

d le. I h terature es!

a h rr-' qu'i est. utr
a v i,: i' i.:na;t o '' or. i e cause

rMme... - iettc Ds
T;, E c . i vot.u v,i i Mm

F. i .ts î3.ec se* t:uuvantx à ur

r à:; a co - de notrej

m e..; rSeo:u:. csi,ù qtic coû:e

de .tr h.erature.

.r* ln.er:e aun aute r. c' est
i s..r eni d.ctur sur ses 'euvrcs
Ss cem4himent.s de».ban ton

Mh uui. u:r:., Mmte de I'rois I
l lus tic bonne volon:e

:.c.: dIar mi:.:a:ion;.i b:' grap hiquîe '
da: : . n .mmr.n.t d. van:er les.

Iat~. .<s ;.: de er ouvr:re, elle fui j

t:: err hr a de d'en tr uver seulc-

-- I:~rr..'fl ~'r.CI liutieltÇl.t-ciUt* ,-re .- . I

: -. d ,. ceasion de vouù
de %.- r, d nier ouvrage, le...

r: . itre :e mn cr

F ch U un; !t'wire et con.

p Al1--i" La Lut'e."

-C " ça: je mle i .
e a ha'me etcrmm 1

POUR RIRE
Il n'y.a pas une souris aSe: 'uper

stiticuse pour croire qu'on chat noir
aFporte la chance.

1ai-Aat conuta1 f:mmetir!org,
telups avant'tou mari.'e ?

Le ulari-.Je cr tLyalis la ceinn. i Ire

F. le --N:s mie Se r r £: te'lamént'f qu.
ene îuis p<eli pss d.n-er i
S.ui---Alors.. ulous d2as :x %Crie.

-Je me timat:de pourquoi P r'
.et Jacques iment tant à discu-er :S.
semble .

-Tous deux sont mimement co-
vaincus que l'autre est (ou.'

'dun -

Pensée d'un ivrcgne:
La reuve que !: cheval est invl

figent, c'est quon peut le cor dure Z
l.a rivière, niais -qui o ne peut pas it
faire boire."

Èlle g,.!.
dar.se, nous a2o'0s etre re:nérfrés.

Lui-Q le- <--c que ce'a peut- m
faire; je r.'.dr pas iêti un habit à
queue p .ur r:en.

Mi'e Li'i, j:utne p--rs i ne de c:nq
ou six ans. est en tr.ai de c.sh r

poupée derri1re ine arm 'ire.

-Qa'es C..:e tu f.ii a å
mande sa mère ?

-le cache mi piui ;e: ie n.&.

î e n . -d7f e - tout si u a rCeque j:.sera: b in hIl : rv q c
... . ete a :t com le le la re:rouv.r:.

c n laC. a' m

Le har nl l ::cau: Ic n:re I;% 1!
pmi rè y.e ... ". . :

r eca. p n<he vers sa viine ami e yic;m.:e. de i .c.r r

di 1 Ym:R* s .or Mor montre er:h iu,i.>re du lute det o'
., dans la maison opil"i a di. -éi, : . pui i xclamau:t.on; d' en:.hiu -F

-Fgr :oi, mIu it-i , quoi n v srinnes d.el .m:.-Fu'
Et 1 ic.ueat sourait toujours et le . servi au d-sscit (1-s cîuverts '..

ccr.rVives tei. :tus Souh2icnt aussi enr.
Por* lu.? fi C'it b:en simple: Fi- -- Fais voir. répiind M .

.chewe '.erait rr... i.. usceeCt d. s'ap carpe:

pr o ai r,f er.r.ce te nar.te, le roman' dt
- ti R U A :d (Jean .dreux ac.

tcedi ;CLt o prms'.e, et I'jnimi able
-a i d-ie'-rýr li r'hrlo. que. L

r itr..d editer avec un suc(e
eL r r n Canda

(e ' . omprnant- 150

en h .t. cri z :ls.les libraires et
f. .d- d '.: jr aLx prix toct> I t

u: rragasrd rouveautés, rut
. n.t. Latur.t. me -ac heteuse deman-

de au ce rmi,: :
-A. qtUi sert cet cbjet ?

- Je s.is p dit-il, nous ven.

dcns ci la. joer des cadeaux de Noel.

1-j-1 1 A U T KIN T
acus era ami4rê par l'uaàge

comonif* du Savon e Pn
. Parfunw.

Lx -barir,. l' bltup, I'artenî, le teu.p,
LUct. a pa.8. teis'en*va, imal. le- révei,0

de No. rtse et re t la tia.t qu'il ya.ra d
Canay ni sous la calitte des cit x l.i vra i
rlace pour airr r. veii onner C'nrt au l'lit
Wndsor, coin de la-rne Sair.t Jacques it de
La Côte Staut-Lambcrt.
- Allez-y de bonne b, tre, car, tons le% a-à il

y a foule, et Jo- Pouras, avec io" Kros V.ete
tt son g.and tabher b;anc ne fint pas e. dl-
*aev la lIýe.

C it annp, il a pnsse;s pcautions t il
vous te vira un te lon, comme vou n% eI

loe aêt oveit ta te la nuit, et reçoit dlremt..
mettote lus pdmeuus.7

COMPTOIR DE PREVOYANCE DE M4ON TR
1996 RUE. NOTRÉ. DAME

T.I R'AC E D U. 17 D E C E M.B R E 1898

0 S9
1 2 eqS

.1 X

777

fi. A S' ''. S., I. -V .

6 N

I 7 7

4 69 7:1 î:,

-' i et,. . 2.î 7 2-7 -
:'' 1 1

54,675

P h o it ra ge le 31

C A 0Iik~ lu 1

'.~ <q

.1.1

t I
.4 *ll

'i. <~*1

2 hi
2 i "j

D ece m b . H 98

GRANDES REDUCTNa e o vn u

sur: çrix'dr- ti utes nos m rch n
rum-n cn pi' t et t h<ut i-

CORPS ET CALEÇONS, FAL X S.
MAKCHEM'TES, CH E MISES, CR. E

GFAU-SE ITES. GA-NTS, MITAI
CH A PE A UX. & c, & .

*SPECIAL ITE : Chemnises au' xsu
d e $18 a $2 } a douzaine Coupe gar;LJ; '.'.

'oFut .st de p>rrn;ere q i1.té t à la deriir .

dtit-iw,- lrs«cs:" i'.s pi us uveUX
clucoi de 3 pour too 2 c au prermr V r

Nous guratisss s ut. f r:t. »n

NOU'3 LAt b. z 1 >. 1, %1 .>

227 -RUE. 8AINT-LA.U RNT
Tcaephone 811i, Ma in 2. 2I~

PR ET 'pour 'encom bre ment.
,n au..ec nus scruta îOa(fo

fit les pr'eparau1 poar cc temps g-i des lates.
PR.E T avee cadeit x en abtinda, ce pour les tets, rrnu. n

tuUL Il' i::ondc et a les prix q a sont fla pçrtec de lo. ite : b'r.
ses. Les pix rîi, e s iatruent- rdui:s à l'uCcas; ;i t. :ètcl.

P R E T avtc tout ce df-iries gcn oft besoîn -. rtc llt f

.vus~ poau.vcz ath..ttr ici les 4iruclcs qu'îî-vous fauî p s
ij.s vou..donerotj saà.facuon à vous iime e t à. j

c.x q éi profitcront de votre geénrolit.

PR E T a vendre a.ux prix des jours de bargains, ch.. 'ar lu.
qu'a la fin de l'année. . Cuntinuez à nous tenir occu Ct flous

. contlmucrons à vous.diinner des .barg ins.

SA NTA C LAU S est maint~nant pt et l rec.uir e1 c.IJf'n.

F-. LAFOIXNT E
Le Mach8Dd de Mtubles l FtarQthPîiJjp
reconnu par ses bas pril.U

TI F BAUME RitUMAL O.

tq ý1 rt«.


